
LA DOSIMÉTRIE AU CANADA

laparatoiis, si l'on a soin de préserver de.
tout contact, les organes abdomiux, le
shoek est peu à craindre. La zone la plus
dangereuse est celle du duodénum, du py.
lere, de la vésienle biliaire. Dans les opé-
rat ions intrathoraciques tout contact avec le
ceuîr et; les gro's trois vawsculaires peut dé-
terminer de graves aceidt uts.

LES VARIATIONS PATHOLOGIQUES
DU SQUELETTE

L'observation quotidienne comme les an-
ilIes seientifiques, offrent le si fréquents
exemaples d'anomalies dans le développe-
ient régulier des êtres, que ces exceptions,
parlois si remarquables, aux lois nat urelles,
ic soit plus aujourd'huli un1) sujet d'é onne.
ment·. Non pas que nous soyons toujours
capables d'en donner une explication raison.
inable, iuis plutôt parce que nous avons lieu-
reiusemnent perdu 'habitude de voir, dans
tous les faits anormaux, le doigt de la divi-
nité. Il n'en était pas de même de nos pères.
T'a lecture des explications qu'ils donnent
des Cas, sou vent bien observés et bien déerits,
nous prouve une fertilité d'imagination
vraiment extinordinaire. Nous n'afliiirmerons
pas que cette tourinre d'esprit ne vint par-
fois légèreet fausser l'observation stricte
des laits.

Sans remonter à saint Augustin qui, dans
son livre XVe de la Cité de Dieu, parle d'une
molaire humaine, si énorme, qu'en la tail-
lant en morceaux, 011 eût Plu faire, de cette
lent, une centaine des nôtres, nous trouvons,
dans les livres du moyen *ge, force descrip-
tions de géants ou de nains, vraiment très
curieuses. Tantôt c'est le Père Nicrom, de
Monceaux, qui donne la description du sque-
lette trouvé dans File (le Scio, et mesurant
-16 pieds de longueur.

Thlomnas TaIrelus écrit sérieusement, dans
sa narration dl'unii voya'Ige en sicile, qu'en
Il'anée 113.12, quelques villageois ayant

creus, du eûté de lPOrient, au pied de la
montagne Eriz, découvrirent. une grande e-
verne, depuis appelée Caverne du G(éant, où
ils trouvèrent le corps <l'un géant assis. Il
avait en main, pour bâton, le mat d'un' na-
vire, dans lequel était. une masse <le plomb
pesant quinze cents livres. Boccacius donne
t rois cents pieds à ce corps gigantesque.

Fulgerus dit avoir vu, sous le règne de
Charles VII, les ossements d'un gé(îîmt de
trente pieds de longueur, qlue le Rhôlne dé-
crouvrit près de Valence.

Mairtinus Polonus et d'aut res auteurs as-
sureot que, sous Il'empereur Ifenry IT, ont
Irouva le corps d'un géant, portant le niomt

le Pallas, qui debout aurait pi voir par-
dessus les murailles de R1ome.

On comprend que de pareilles aflirinations
aient fortoment surpris les hommes de bon
sens. Sous Louis XIII, la question passa A
l'état aigu. Iliabrot publia une bronchure in-
tituilée Gigantio/cologie, dans laquelle il dé-
crivait le squelh-tte d'un géant appelé Theu-
toboccus. Aussitôt un anonyme publia la
réponse sous le nom de Gigantomachie pxur
répondre à la Gigantosteologie. En 1618,
Riolan remit les choses au point en publiant
un ouvrage intitulé Gigantologie oi Histoire
de la grandeur des génits, où il est démon-


